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force , il partage ’admiration des Le&eurs &
peut dire comme Cremutius Cordus : Forfi-
zan erit , ut qui hac legerint, non tantdm
Caflii & Bruti , fed etiam mei memine-
rint.

Mr. de la Condamine avoit quitté le fer~
vice pour fe livrer aux Sciences. Il'étoit
entré & PAcadémie en 1730. Peu de tems
aprés il fit un volage en Afie & en Afrique,
rechercha les anciens monumens & fit des
obfervations de toute efpcee , dont,il rap-
porta une moiffon abendante. Le portrait
que ’Orateur fait des Peuples que Mr. dela
Condamine cut oeccafion de voir durant ce
volage , ne plaira fans doute pas a ceux qui
comparent fans ceffc les Turcs aux Chré-
tiens, & qui chérchent en Afic ta réforme
des gouverncments d’Europe. ¢ Il alloit voir
., des Pals ou les monuments de Pantiquité
., & les produétions de la nature étoient
., également inconnus aux Peuples qui les .
,, habitent. Le refte des antiques habitans
,, de cet empire y gémit fous le joug d’une
,, peuplade feythe () amollie par le plaifir

e

(%) Il cft fort douteux que les Turcs afent une
origine fcythique ; nous les croions plutét Ara-
bes. Mr. Fluche les prend pour des defcendans
d'Ifmacl & conféquemment pour un peuple d’A-
rabie. Mais quelle que foit leur origine, ils ont
pris les meceurs, la Religion, V'habit des anciens
Sarrafins ; leur Empire cft greflé fur celui des

Calites s cut donc les regarder comme Arabes
& comme I«Y uméens. St. Jérome nomme les Sarra+
$ins Lfinaélite ( in vita Malchi, ) . Szentivand



